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energo©START :  
pour les bâtiments neufs et fortement rénovés

Après l’achat d’un produit, il est naturel de véri-
fier s’il répond bien aux attentes. Pourtant, dans le 
domaine de la consommation d’énergie des bâti-
ments, cette vérification est souvent négligée alors 
que les promesses de consommations réduites des 
nouveaux bâtiments (ou fortement rénovés) ne 
sont souvent pas tenues dans les faits. 

Même si l’on constate que les consommations 
réelles d’un bâtiment ne correspondent pas à ce 
qui a été promis, il n’est pas évident d’analyser les 
raisons de ces écarts ni de disposer des bases suf-
fisantes pour agir. On en est souvent réduit à ac-
cepter des explications parfois techniques et com-
plexes sans savoir si elles sont vraiment justifiées.

C’est pour résoudre toutes ces questions que l’as-
sociation energo a développé energo©START, une 
prestation qui garantit un suivi de mesures dans 

les règles de l’art. energo©START offre aux proprié-
taires la sécurité de disposer d’une analyse indé-
pendante et validée. Celle-ci leur permet, en cas de 
besoin, de disposer de bases solides pour engager 
les actions nécessaires afin que la consommation 
d’énergie de leur bâtiment corresponde véritable-
ment aux promesses de départ et aux investisse-
ments consentis.

Les nouveaux bâtiments sont-ils aussi 
économes qu’annoncés ?

Les consommations annoncées dans les mises à 
l’enquête sont basées sur des calculs théoriques. 
Ces calculs reposent sur la norme SIA 380/1 qui 
prend en compte des utilisations types et suppose 
un fonctionnement des installations optimales, ra-
rement rencontrées dans la réalité sans un travail 
d’optimisation et des réglages minutieux.

Graphique extrait de la thèse de Jean-Marc Zgraggen à l’université de Genève. IDC calculé et valeurs moyennes 
mesurées et normalisées.
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FIG. 7.8 – IDC calculé versus IDC mesuré normalisé. DF= double-flux et ST= solaire thermique.
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Dans plusieurs cantons, notamment à Genève, des 
bâtiments à faible consommation d’énergie ont vu 
leurs consommations d’énergie réelles comparées à 
celles annoncées dans les permis de construire. Ces 
études ont montré que des consommations supé-
rieures de 50% à 100% à celles initialement annon-
cées sont courantes. 

Ces différences de consommations peuvent s’expli-
quer par le comportement des usagers (par exemple 
ouvertures des fenêtres ou fermetures de stores), des 
températures intérieures plus élevées que prévues, 
un fonctionnement des installations techniques ina-
déquat ou une construction entachée de défauts. 

energo©START : l’assurance d’une base 
solide pour agir

Certains cantons introduisent déjà un contrôle des 
consommations d’énergie. Les nouveaux bâtiments 
peuvent êtres ainsi contrôlés par le service cantonal 
de l’énergie. Si l’écart entre la consommation théo-

rique attendue et la consommation réelle est jugée 
trop importante, il est demandé au propriétaire du 
bâtiment de prendre des mesures correctives. Même 
sans contrôle étatique, il est logique que tout pro-
priétaire dispose d’un bien correspondant à ce qui lui 
a été annoncé.

Lorsque de grands écarts entre consommations 
réelles et prévues sont constatés, disposer des seules 
consommations annuelles n’est de loin pas suffisant 
pour agir de façon efficace. Seules des mesures ré-
gulières tout au long de l’année et une analyse fine 
permettent de distinguer ce qui est dû au compor-
tement des usagers et au climat de ce qui peut tech-
niquement être amélioré (installations, éléments de 
construction, etc.). 

Dans de tels cas, disposer de mesures validées selon 
des méthodes reconnues et garanties par un orga-
nisme neutre et indépendant est essentiel pour pou-
voir, si nécessaire, être en position de force, vis-à-vis 
des concepteurs.

Méthodes et champ d’application

La méthode energo©START s’inscrit parfaitement 
dans le déroulement de la construction et de la pla-
nification d’un bâtiment. 

energo©START tient compte des spécificités des 
normes SIA et du code des obligations Suisse (CO) 
concernant la réception d’un bâtiment et de ses 

installations (article 367 CO), ainsi que du délai de 
dénonciation des défauts (2 ans) selon la norme SIA 
118 art. 172.

energo©START s’applique à tous les types de bâ-
timents, soit 12 types, décrits selon la norme SIA 
380/1 et le cahier technique 2024. 
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Déroulement de l’action energo©START

Préparation
Mise en place d’energo©START  
(6 mois avant la mise en service) :

• Contrat, contrôle du schéma de principe, principes de 
mesures d’énergie thermique, électrique et eau

• Transmission du document de mise à l’enquête (cons. 
théoriques annuelles et mensuelles)

An 1
• Mesures hebdomadaires des consommations de 
chaleur, électricité et eau dès le jour 1 après réception 
du bâtiment

• Introduction et traitement de ces valeurs dans la base 
de de données energo.

Analyse an 1
• Pré-rapport energo©START : comparaison entre 
consommation réelle et consommation théorique 
mensuelle selon SIA 380/1, avec correction météo 

•  Estimation des écarts par rapport aux valeurs annoncées 
lors de la mise à l’enquête (en général, le fonctionnement 
du bâtiment n’est pas encore totalement typique la pre-
mière année, mais des estimations sont possibles).

• Si les écarts s’annoncent élevés : premières pistes d’ex-
plication des écarts et propositions d’actions

An 2
• Poursuite des mesures hebdomadaires des consomma-
tions de chaleur, électricité et eau

• Introduction et traitement de ces valeurs dans la base 
de données energo.

Analyse an 2
• Rapport final energo©START : comparaison entre 
consommation réelle et consommation théorique men-
suelle selon SIA 380/1, avec correction météo

• Selon les résultats, remise d’un certificat et étiquette-
énergie validée ou pistes et propositions d’améliorations.

Le rapport final

Le rapport final est un document synthétique qui com-
pare les valeurs calculées aux valeurs mesurées de l’an 
1 et l’an 2. Il met egalement en évidence les effets des 
améliorations éventuelles apportées après l’an 1 et 
propose une première intérprétaion des écarts constatés. 

Si l’analyse conclut que l’écart est acceptable et expli-
cable par des facteurs tels que le taux d’occupation ou 
les comportements des utilisateurs, energo délivre un 
certificat tant au propriétaire qu’au concepteur ainsi 
que l’étiquette-énergie du bâtiment.

Si l’analyse conclut que l’écart est trop élevé et ne 
peut pas être expliqué par les seuls usages du bâ-
timent, des pistes d’amélioration sont proposées 
ainsi que la possibilité de souscrire un abonnement 
de suivit du bâtiment pour les 3 années suivantes 
(management de l’énergie – B.O.).

energo©START ne constitue néanmois pas une 
expertise « défauts », mais offre des mesures 
validées et une première analyse des écarts de 
consommation.

energo©START s’inscrit 
dans le déroulement 
définit par la norme SIA 
118 pour la réception d’un 
bâtiment et pour le délai 
de garantie.

Pr
o

c
ess

u
s 

et
 r

és
u

lt
a

ts





Contrairement à la plupart des outils de mesure de 
performance énergétique (étiquette énergie CECB, 
indices énergétiques annuels, calculs théoriques) la 
méthode energoStart réunit un ensemble de carac-
téristiques uniques en Suisse.

• energo©START offre un suivi hebdomadaire des 
mesures qui met en évidence le fonctionnement réel 
des installations dans les domaines de la chaleur, de 
l’électricité et de l’eau, dès la mise en service.

• energo©START a été spécifiquement développé 
pour les bâtiments neufs ou ayant subi de grosses 
rénovations.
 
• energo©START ne se limite pas aux bâtiments 
d’habitation mais peut s’appliquer à toutes les typo-
logies du résidentiel à l’industriel.

• energo©START s’applique à des bâtiments de 
toutes tailles et en particulier aux grands bâtiments 
complexes.

• energo©START compare les consommations réelles 
à celles annoncées dans la mise à l’enquête. Il tient 

compte des effets météorologiques de l’année de 
mesures.

• energo©START offre aux propriétaires l’assurance 
de disposer de mesures validées par un organisme 
indépendant et basées sur des normes internatio-
nales (ipmvp et SIA 2031 / EN15217). 

• energo©START bénéficie de l’expérience unique d’en-
ergo dans le domaine des mesures et de leurs analyses. 

Coût

Le coût de la mise en place d’energo©START est 
modique en regard du bénéfice que des mesures 
validées et indiscutables représentent en cas de litige 
avec les concepteurs du bâtiment. Prévu au départ 
du projet, son coût est infime en regard du prix de la 
construction. 

En cas de surconsommations, les frais liés à 
energo©START sont rapidement amortis par les éco-
nomies engendrées par la mise en conformité du bâti-
ment. energo est à disposition pour vous faire une offre 
en fonction de la taille et la complexité du bâtiment.

Les spécificités de l’outil energo©START
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energo, une garantie d’indépendance 
et de qualité.

env. 70 membres : cantons, villes,  
communes et organismes de droit public.

2013 : 240 GWh d’énergie économisée  
correspondant à CHF 28 millions.

Collaboration avec des ingénieurs spécialisés  
provenant de plus de 70 bureaux accrédités.

L’association energo est soutenu par le programme 
fédéral SuisseEnergie, le programme centré sur 
l’efficacité énergétique et les énergies renouve-
lables de l’Office fédéral de l’énergie.
 
Fondée en 2000, energo regroupe plus de 
700 clients dans les domaines public et pri-
vé. Elle a permis d’économiser en 2013 un 
total de 240 GWh correspondant à une ré-
duction de coûts d’environ CHF 28 millions.  

Siège principal, filiales et antennes

Plus de 800 participants prennent part chaque 
année aux séminaires d’energo. 
Son expérience unique dans le domaine des me-
sures et du management de l’énergie peut égale-
ment s’appuyer sur une base statistique de plus de 
4’000 bâtiments suivis et mesurés.

En quelques années, energo est devenu l’un des 
principaux moteurs de l’innovation au niveau de 
l’économie énergétique du pays.
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